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UNIVERSITE   LAVAL. 


VENDREDI,  O  AVRIJL,  1S60. 


SOIRÉE   MUSICALE   ET   LITTÉRAIRE 


A   L  OCCASION   DU 


50e  ANNIVERSAIRE 


SE   LA 


PRÊTRISE  DE  PIE  IX 


CHŒURS  D'ATHALIE-MENDELSSOHN. 

GUILLAUME  TELL— EOSSUSTI. 
DÉSERT  (fragment)— DA  v^ ID. 


La  partie  musicale  est  sous  la  direction  do  M.  ERNEST  GAGNON. 
L'orchestre  se  compose  de^llte  des  amateurs  de  la  ville,  et  des  musiciens 
du  53e  régiment  (avec  la  gHIéieuse  permission  du  Colonel  et  des  Officiers  do 
ce  régiment)  ;  le  chœur  comprend  les  Messieurs  de  l'Union  Musicale  et  quel- 
ques autres  de  cette  ville,  un  certain  nombre  des  Elèves  de  l'Ecole  Normale 
et  le  chœur  des  Elèves  du  Séminaire  de  Québec.  Los  solos  des  Chœurs 
d'Athalie  sont  chantés  par  M.  J.-B.  Savart,  élève  de  l'Ecole  Normale,  et 
par  MM.  Joseph  Lemieux,  Herménégilde  Bonflard  et  Samunl  Benoit, 
élèves  du  Petit  Séminaire, 
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1"  t)cvF,irnr(K  d'Atiialik,  Orchestre  MENDELSSOHN. 

Joa»,  enfant  de  dix  ann,  roi  de  Juda,  mais  que  »on  a'ietde  Athalie  croyait  nvcir 
fait  munrir  dann  non  enfance,  avait  été  sauvé  par  Josabe'h,  sa  tante,  femme  du 
grand  pn'trf  ./orni,  et  avait  été  élevé  »ccrètement  dann  le  temple. 

Le  mijet  delà  pièee  "  Athaiie  "  cxt  le  replacement  de  Juan  sur  le  trône  de  .ses pères 
et  la  ptmition  d'AtJadie.  La  xcène  se  panne  dan»  le  temple,  au  jour  annivemuire  de 
celui  oh  la  loi  fut  donnée  sur  le  Mont  Sinaï. 

■2»  PnEMiEn  ciiauin  d'Atiiaue MENDELSSOHN. 

Aimer,  (jénéral  des  armées  d' Athaiie,  mais  démettre  fidèle  à  sa  reliyion,  vient 
rendre  non  hommage  h  Dieu,  à  l'océan  ion  de  la  fête.  Il  e.vpri?ne  à  Joad  ne»  citantes 
pour  l'avenir.  Celui-ci  le  rannure  par  la  connidération  d<:  la  puissonce  de  Dini,  et 
lui  laiase  entrevoir  que  la  li(jnêe  de  David  n'e-it  pan  toute  éteinte.  Apre»  le  départ 
d'Abner,  Joad  annonce  à  sa  femme  qu'il  est  temps  de  faire  reconnaître  Juas,  et 
l'aijunt  rassurée  sur  les  danç/ers  de  l'entreprise,  il  va  préparer  celle-ci.  Alors  un 
chœur  de  lévites  tt  d'enfants  chante  la  grandeur  et  la  puissance  de  Dieu 

Tout  le  chœur. 

Tout  l'univers  est  plein  de  tia  magnificence  ; 
Qu'on  l'adore,  ce  Dieu,  qu'on  l'invoque  à  jamais  I 
Son  empire  a  des  temps  précédé  la  naissance  ; 

Chantons,  publions  ses  bienfaits. 

En  vaW  l'injuste  violence 
Au  peuple  qui  le  loue  imposerait  silence. 

Son  nom  ne  périra  jamais. 
Le  jour  annonce  au  jour  sa  gloire  et  sa  puissance. 

Première  voix,  seide. 

Tout  l'univers  est  plein  do  sa  magnificence  : 
Chansons,  publions  ses  bienfaits. 

Tout  le  chœur. 

Tout  l'univers  est  plein  de  sa  magnificence  : 
Chantons,  publions  ses  bienfaits. 

Seconde  voix,  seule. 

Il  donne  aux  fleurs  leur  aimable  peinture  ; 
Il  fait  naître  et  mûrir  les  fruits  : 

s  Première  voix,  seule. 

Il  leur  dis])oiisa  avec  mesure, 
Et  la  chaleur  des  jours  et  la  fraîcheur  des  nuits; 
Le  champ  qui  les  reçut  les  rend  avec  usure. 

Seconde  voix,  seule. 

Il  commande  au  soleil  d'animer  la  nature. 
Et  la  luinit're  est  un  don  de  ses  mains  ; 
Mais  sa  loi  sainte,  sa  loi  pure. 
Est  le  plus  riclie  don  qu'il  ait  fait  aux  humairiH. 


Tout  le  chirur. 

0  mont  de  Sinaï,  conserve  la  mémoire 
Do  C6  jiiur  à  jamais  luigiixte  et  renommé, 

Quand  sur  ton  Kunimctcnllauiuié, 
Dans  un  nuago  épais  le  Soigneur  enl'orraé 
Fit  luiro  aux  yeux  mortela  un  rayon  de  sa  gloire. 

Dis-nouB,  pourquoi  cea  feux  et  ces  éclairB, 
Ces  torrents  do  fuméo,  et  ce  bruit  dans  les  airs. 

Ces  trompettes  et  ce  tonnerre? 
Venait-il  renverser  l'ordre  des  élément»? 

Sur  ses  antiques  tbndoiuonts. 

Venait-il  ébranler  la  terre  î 

S*conde  voix. 

Il  venait  révéler  aux  enfants  dos]  Hébreux 
Dii  ses  préceptes  laiuts  la  lumière  immortelle  : 

Première  voix. 

Il  venait  à  ce  peuple  heureux, 
Ordonner  de  l'uiraer  d'une  amour  éternelle. 

Tout  le  chœur, 

0  divine,  6  charmante  loi  t 
0  justice,  6  bonté  suprême  ! 
Que  do  raisons,  quelle  douceur  extrême 
D'engager  à  ce  Dieu  son  amour  et  sa  foi  ! 

Première  voix. 

D'un  joug  cruel  il  sauva  nos  aïeux, 
Les  nourrit  au  désert  d'un  pain  délicieux  : 
Il  nous  donne  ses  lois,  il  se  donne  lui-même  ; 

Tjur  tant  do  biens,  il  commando  qu'on  l'aime. 

Le  chœur, 
0  divine,  ô  charmante  loi  ! 
Première  voix. 

Des  mers  pour  eux  il  entr'ouvrit  les  eaux  ; 
D'un  aride  rocher  fit  sortir  des  ruisseaux  : 
Il  nous  donne  ses  lois,  il  se  donne  lui-méuw  : 

Pour  tant  de  biens,  il  commande  qu'on  l'aime. 

Le  chœur, 

0  divine,  ô  charmante  loi  I 
0  justice,  ô  bonté  suprême  I 
Que  do  raisons,  quello  douceur  extrême 
D'engager  à  ce  Dieu  son  amour  et  sa  foi  1 

Trio. 

Vous  qui  ne  connaissez  qu'une  crainte  sorvile, 
Ingrats,  un  Dieu  si  bon  ne  peut-il  vous  charmer  ? 
Est-il  donc  à  vos  cœurs,  est-il  si  difficile 
Et  si  pénible  de  l'aimer  ? 
L'esclave  craint  le  tyran  qui  l'outrage  j 
Mais  des  enfants  l'amour  est  le  partage. 
Vous  voulez  que  ce  Dieu  vous  comble  de  bienfaits. 
Et  ne  l'aimer  jamais  l 

Le  chœur. 

0  divine,  ô  charmante  loi  1 
0  justice,  ô  bonté  suprême  l 
Que  do  raisons,  quelle  douceur  extrême 
D'engager  à  co  Dieu  son  amour  et  sa  foi  I 
Tout  l'univers  est  plein  do  sa  raagniticeuce  : 
Qu'on  l'adore,  co  Dieu,  qu'on  l'Invoque  àjamaia. 
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>  D,scorBS  .K  cncoKSTAKCK,  par moN.  P.^.^.  CHAUVEAU 

''^ZZrr  "''""' MENDELS80HN. 

apaiser  le  Uien  de,  Juif»,  et  cherche  à  pénéO^lr  danX  ,       ,  '^  7/*?  '   *''«  """  "'^« 

tkohucntde  voir  et  rf'»n^err«v..  C/ 3' r,<t  frf  „  ''"  ^^"^  "•««W'^*  «tcore. 
d'esprit  udmirnhle,  et  refuse  d'aller  v7v,'e  nJir  "'T  T"  «""**"•  «««  P'^»'^ 
rhnir  denUoites,  ,mi  en  n  / J  //.  •  1  *  .  ^'//n^t«.  ^1  la  ,uite  de  cette  seine  U 
^  déplore  le  tris'te  Trt'^élfé  anlZéchaZ'!  ''  ''""^'-  ^  ''-/--  ^l^éTsZn'àiiL 

Un  groupe  d'en/anti. 

n„„i  „?"®'  ''*^,'"®  ^  ?°»  y«"x  vient  de  luire  ? 
«uel  sera  quelque  jour  cet  enfant  merreilleux  T 

Il  brave  le  fasto  orgueilleux, 

ht  ne  se  laisse  point  séduire 

A  tousses  attraits  périlleux. 

Second  groupe  d'en/ant». 

Pendant  que  du  Dieu  d'Athalie 
Chacun  court  encenser  l'autel, 
Un  enfant  courageux  publie 
Que  Dieu  lui  seul  est  éternel  ; 
Et  parle  comme  un  autre  Elia 
Devant  cette  autre  Jézabel  I 

Un  groupe  d'homme». 

Qui  nous  révélera  ta  naissance  secrète, 

Cher  enfant  /  Jis-tu  fils  de  quelque  saint  prophète  ? 

Autre  groupe  d'hommes. 

Ainsi  l'on  vit  l'aimable  Samuel 
Ti  ,      Croître  à  l'ombre  du  tabernacle: 
II  devint  des  Hébreux  l'espérance  et  l'oracle. 

Tout  le  choeur, 

Puisses-tu,  comme  lui,  consoler  Israël  1 

Du^  et  chœur. 

0  bienheureux  mille  fois 
L'enfant  que  le  Seigneur  aime. 
Qui  de  bonne  heure  entend  sa  voix, 

I^inS?.,"°  °°  f '^y  '''''^°''  instruire  lui-même  ! 
Loin  du  monde  élevé,  de  tous  les  dons  des  ciêux 
Il  est  orné  dès  son  enfance  : 

Et  du  méchant  l'abord  contagieux 
W  altère  point  son  innocence. 

Heureuse,  heureuse  l'enfance 
Que  le  be.gneur  instruit  et  prend  sous  sa  défenc»  t 
xei  en  un  secret  vallon. 
Sur  le  bord  d'une  onde  pure. 
Croit,  à  l'abri  de  l'aquilon. 
Un  jeune  lis,  l'amour  de  la  nature 
Loin  du  monde  élevé,  do  tous  les  dons  des  oieux 
„,  ^11  «st  oi-né  dès  sa  naissance  :  ^ 

iit  du  méchant  l'abord  contagieux 
N'altère  point  son  innoeenee. 
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Seconde  vnix,  seule. 

Mon  Dieu  !  qu'uoo  vortu  naissante 
Parmi  tant  do  \>6ri\a  iniirutio  ii  pan  incertains  I 
Qu'uDO  ûmo  i{ui  to  ohcrcho  ot  veut  être  iunuoont* 

Trouve  d'obataclo  à  sus  dosseina  ! 

Que  d'ennemis  lui  font  lu  guerre  ! 

OU  ne  jmuvont  cacher  tes  saints  ï 
Let!  pdcheura  couvrent  la  terre. 

Premi!ir9  voix,  $eul«, 

0  palais  de  David,  ot  sa  ch^ro  cW, 

Mont  fameux  ijuo  Dion  inôuio  a  longtemps  habité. 

Comment  as-tu  du  ciel  attiré  la  colùro  ? 

Seconde  voix,  eeule, 

Sion,  chiiro  Sion,  que  dis-tu  quand  tu  vois 
Une  impio  étrangi'iro 
Assise,  hélas  1  au  palais  de  tes  rois  ? 

Tout  le  chantr, 

Sion,  chôro  Sion,  que  dis-tu  quand  tu  vois 
Une  impio  étrangôro 
Assise,  hélas  1  au  palais  de  tes  rois  7 

Seconde  voix,  léiUe. 

Au  lieu  des  cantiques  charmants 
Oh  David  t'exprimait  ses  saints  ravissements, 
Et  bénissait  son  Dieu,  son  Seigneur  ot  son  père  I 


T 
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Chœur  et  aolo. 

Sion,  chïiro  Sion,  que  dis-tu  quand  tu  vois 

Louer  le  dieu  do  l'impie  étrangère 
Et  blasphémer  le  nom  qu'ont  adoré  tes  rois? 
Sion,  chôro  Sion,  quo  dis-tu  quand  tu  vois 
Une  impio  étrangère 

Assise,  hélas  !  au  palais  de  tes  rois  ? 

Première  voix,  seule. 

Combien  de  temps,  Soigneur,  combien  de  temps  encore 
Y  jrrnns-nous  contre  toi  les  méchants  s'élever? 
Jusq.ï.o  dans  ton  saint  temple  ils  viennent  to  braver? 
Ils  traitent  d'insensé  le  peuple  qui  t'adore. 

Tout  le  chœur. 


Combien  de  temps,  Seigneur,  combien  de  temps  encore 
Verrons-nous  las  méchants  s'élever? 

La  même  voix  continue. 

Que  vous  sert,  disent-ils,  cette  vertu  sauvage  ? 
De  tant  de  plaisirs  si  doux 
Pourquoi  fuyez-vous  l'usage  ? 
Votre  Dieu  ne  fait  rien  pour  tous  I 


i 


T 


T 

I 

I 

i 


Seconde  voix,  seule. 

Rions,  chantons,  dit  cotte  troupe  împio  ; 

De  fleura  en  llourM,  de  plaisirs  ou  pluitiiri 
Promenons  nos  di'nirs. 

Sur  l'avenir  insensé  qui  se  fie  : 
Do  nos  ans  pasaagera  lo  nombre  o«t  incertain, 
Hitons-iiou»  aujourd'hui  de  jouir  do  la  vio  : 

Qui  sait  si  nous  serons  deinuiu  ? 

Tout  le  ehcnir. 

Soigneur I  iâeignour  1  Seigneur! 

Verrons-nous  les  inéoliaiits  s'élever? 
Qu'ils  pleurent,  ô  mon  Bic  i  t  qu'ils  frémissent  do  crainte, 

Ces  malheureux,  qui  do  ta  cité  sainte 

No  verront  point  l  éternelle  splendeur! 
C'est  à  nous  do  chanter,  nous  iV  qui  tu  révèles 

Tes  clartés  immortelles  ; 
C'est  à  nous  do  chanter  tes  dons  et  la  grandeur. 

Solo  et  chœur. 

Do  tous  ces  vains  plaisirs  oU  leur  âme  se  plonge, 
Que  leur  rostora-t-il  ?  Ce  qui  rosto  d'un  songe. 
A  leur  réveil,  (()  réveil  plein  d'horreur  1) 
Pendant  que    le   pauvre   à   ta  table 
Goûtera  do  ta  paix  la  douceur  ineirablo, 
Ils  b(ùront  dans  la  coupe  affreuse,  inépuisable, 
Que  tu  présenteras,  au  jour  do  ta  fureur, 
A  toute  la  race  coupable. 

Tout  le  chœur. 

0  révoil  plein  d'horreur  ! 
0  songe  peu  durable  ! 
0  dangereuse  erreur  ! 

S»  Lu  hvn,  fragment  du  Déskut FÉLICIEN  DAVID. 

Hymne  à,  la  nuit  (chantée  par  M.  Elzéar  Déry.) 

0  nuit,  6  belle  nuit  1 
Ta  fraîcheur  nous  réjouit 
Quand,  après  la  prière, 
gur  lo  sable  mouvant, 
La  caravane  entière 
Se  repose  en  rôvant. 
Ta  fraîcheur  nous  réjouit. 

Règne  en  ailenoo 

Sur  l'orbe  immense 
Des  cieux. 
D'un  soleil  brûlant 
Tu  balances  les  feux. 

0  nuit,  (t  belle  nuit! 
Ta  frnîcheur  nous  réjouit 
Quand,  l'air  rempli  d  arôme. 
Au  son  du  tarabouk, 
L'alméo  ondule,  comme 
La  vapeur  du  ehybouk. 

0  nuit,  d  belle  nuit  1 
Ta  fraîcheur  nous  réjouit  ; 
Règne  en  silence, 
Sur  l'orbe  immense 
Des  cieux. 
D'un  soleil  brûlant 
Tu  balances  les  feux. 
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■tout  Ce  cho'ur. 
■ti  orenestre  nontinup  ^    ' 

Be  sJn  i.„„ur  pôu  "  oUon  7^"^?  homicide  : 
Ton  encens  à  Js7e,,,e  ?""»'"'  "^'^''•P»""'^  : 
Ou  .-nenez-vous  ces  on  fi,  n?    f  ""°"'''  '"'""'"<5- 
Le  Seigneur  a  (kUrm-M„    '•*"  "îf  '  ^''""««s  ? 
Sos  prêtre,  son  c.  nHfV    '■°"'.  ''•'''' -"'<?«  = 
Dion  ne  veu    ., hw  E    '''^'^'o.s  so.it  rejet<<8  ; 

Temple,  roTy^'t^r^tZT  f  ^"1  «""^"«-^'^s  •• 

Quenet;'nt'^«^J^-?'"-aut^^^"^^- 

«appeile  en^a  fav^.?!'  a^nt?,\S  fS^^P^"»'       • 
JOAD  en<r«,o,-*  ^e,  gM^es   de  la  Jérusalem   „        /; 
Sort  du  fVm     /•^'"salem  nouvelle 
Sïoîrea'LÎrun;'""''^''^  ^«  '='-t'^'. 
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p..  .  ?       '"«,  viennent  de  to.ii  eW 

Lève,  J.<rii«ul.m,  lève  tu  tcMo  nituvi  ;      '^ 
Rogspio  ...M  o„  r..i«  ,|o  ta  gloire  Monnfi,  , 
Lo.  roia  ,los  nation.,  .lovu„t  toi  i.roitorn^s 

I>8  Uin  moil  huilent  !;i  iK/u*.sU.re  : 
Le»  peuples  .V  l'onvi  marchent  à  ta  Uimkr^. 
Honroui  ,,,„  ^nin  Sion  d'une  «ainte  ferveur 

Mnlirii  ton  aine  otnbraa<ie  1 

Cioiix,  rojiandoz  votre  rondo, 
ht  fjue  la  terre  onlanto  «on  Mauveur  I 

JosAnKïH,/<fm««  Ut  Joad. 

m^  1 ,1'oh  n„u«  viendra  cette  in^i^no  faveur. 
i>i  lo«  rois  de  qiu  doit  de...M.dro  ce  Sauveur....!.... 


Joad. 

Pr.<pnroz,  Josahoth,  le  riohe  diadème 

S'ux'i'.';,  •;;".{'■""'  •"""■^  ^'"""''^  ^'^'^^  '''i-môme. 

Et  vous,  pour  vou.  armer,  8uivez-mol  dans  ces  lieux 

Ou  «0  trouve  naoh^  loin  doH  profanca  yeux, 

te  lorin.dabio  aman  do  lanoos  et  rfit^éon 

«m  du  Hantf  nhilintin  jnd.„  :     ,nt  trompde», 

Lt  que  DaviJ  va.n.^uonr,  d'an«  ot  d'honneu«  oharg<?. 

Fit  coDHaorer  au  JJiou  qui  l'avait  r^toiOnf. 

Peu  -on  Io8on,ployor  po.ir  un  plus  nr.blo  usage  T 

Venez,  je  veux  inoi-inOnio  on  faire  lo  partage* 

SALOMiTii.ytfJfl  de  Joad. 

Que  do  crainte,  mes  sœurs,  que  de  troubles  mortels  1 
Uiou  tout.i,u.«.sant.  «ont-co  là  les  prémices, 
^      i-c  p'iifums  et  les  Hacrilioos 

Qu  on  devait  en  co  jour  offrir  sur  tes  autels  ? 

Uneuutre  voix. 

Quel  spectacle  à  no»  yeux  timides  ! 

Qui  1  eût  cru  qu'on  dût  voir  jamais 
Los  glaives  mourtrior.s,  les  lan'ies  houiicidos 

lirillor  dans  la  maison  de  paix? 
IJ  ou  vient  que  pour  son  Dieu,  pleine  d'indifférenc». 
Jdrusalom  se  tait  en  oo  pressant  danger  ?  ^ 

T.  kI""  "Tu'  "'°^  *'*""'  1"«'  P"""-  °<'"s  protéger. 
Le  brave  Abnor  au  moins  no  rimpt  pas  lo  sUofoe  ? 

Salomith. 

Edlasl  dans  imo  cour  oii  l'on  n'a  d'autres  loJi 

Quo  la  force  ot  la  violence, 
<;.n»  I   ^".'««'"'nnours  et  les  emplois 
feontlo  prix  d'une  aveugle  ot  basse  obéissance, 

Ma  sifiur,  pour  la  triste  Innocence 

yui  voudrait  élever  la  voix. 

Une  votx. 

Dans  ce  péril,  dan9  ce  désordre  extrôme. 
Pour  qui  prépare-t-on  le  sacré  diadômoT' 

Salomith. 

_     Le  Seigneur  a  daigné  parler  ; 
Mais  co  qu'à  son  propiiôte  il  vient  de  révéler. 
Qui  pourra  nous  le  faire  entendre? 
b  amie-t-il  pour  nous  défendre  ? 
b  arme-t-il  pour  nous  accabler  ? 
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QUATniKME    CHCEDR, 

Sou»  l'irifluence  de  ces  promeasea  et  de  cea  menaces  du  prophite,  le  Qhoeur  i«  irouoe  par- 

Utç/é  desentimendi  :  t m  enfants  tremblent  aous  h  coup  des  menaces,  let  hommes  $ont  en- 
■  thou'^.aèméa par  lespromevsea. 

Len  enfants, 

0  promesse  1  ô  menace  !  6  ténébreux  mystère  1 
Que  do  maux,  que  do  biens  sont  prMits  tour  à  te  r  J 
Comment  peut-on  avec  tant  de  colère. 
Accorder  tant  d'amour  ? 
0  promesse  !  6  menace  !  ô  ténébreux  mystère  ! 
Sion  ne  sera  plus  :  une  flamme  cruelle, 
Déû'uira  tous  ses  urnement«. 

Les  homme» 

Dieu  protège  Sion  :  elle  a  pour  foudementi 
Sa  parole  éternelle. 

L<  8  enfanta. 
Je  vois  tout  son  éclat  disparaître  à  mes  yeux. 

Les  ho  mnea. 
Je  vois    »  toutes  parts  sa  clarté  répandue. 

Les  enfants. 
Dans  V.    2,^uffre  profond  Sion  est  descendue. 

Les  hommes. 
Sion  a  son  front  dans  les  cieux. 

Le*  enfanta. 
Quel  triste  abaissement  ! 

Lea  hommes. 

Quelle  immor+fillo  gloire  ! 

Lea  enfanta. 
Que  de  cris  de  douleur  ! 

Lea  hommes . 

Que  do  chants  de  victoire  I 
Lealdeux  chœurs  ae  mêlent  en  répétant  lea  mêmes  parolea ;  put»  lea  enfants  reprem^nt. 

0  promesse  !  ô  menase  I  6  ténébreux  mystère  ! 
Un  enfant,  seul,  ramtne  la  eoj>fiance  en  la  bonté  de  Dieu. 

Cessons  de  nous  troubler  :  notre  Dieu,  quelque  jour, 
Dévdilora  ce  grand  mystère. 

l'eut  le  ckwiir,  rassuré. 

Révérons  sa  colère, 
Espérons  en  son  amour. 

Trio  et  chotir. 

D'un  cœur  qui  t'airne, 
Mon  Dieu,  qui  peut  troubler  la  paix  ? 
Il  cherche  on  tout  ta  volonté  suprême, 
Et  ne  se  cherche  jamais. 
Sur  la  terre,  dnns  le  ciel  même, 
Est-il  d'autre  bonheur  que  la-  tranquille  paix 
D'un  coeur  qui  t'aime  ? 

>  Marche  dks  prêtres— Orclicstrc MENDELSSOIIN 
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8"  Cinquième  cnoEun  d'Athalie MENDELSSOHN. 

Joad  rêvUeà  Jnaa  le  secret  de  m  nainsance  et  le  reconnaît  pour  roi.  Puù  faisant 
ranger  les  lévitei  en  armes  autour  de  Joas,  il  le  j^i'oclnme  devant  eux  roi  de  Juda. 
Joas  reçoit  leur  serment.  On  annonce  bientM  que  tout  se  prépare  au  dehors  pour 
l'rtitaquedu  temple.  _  Le  cotirage  des  léviten  n'en  est  pas  abattu,  et  le  chœur  entonne  un 
chant  de  guerre,  qui  se  termine  par  une  prière  à  l'Eternel  en  faveur  du  jeune  roi. 

Le  chœur. 

Partez,  enfanta  d'Aaron,  partez  : 
Jamais  plus  illustre  querelle 
De  vos  aïeux  n'arma  le  zèle. 
Partez,  enfants  d'Anron,  partez  ; 
C'est  votre  roi,  c'est  I>îeu  pour  qui  vous  combatte». 

Seconde  vvix,  seule. 

Où.  aont  les  traits  que  tu  lances, 
Grand  Dieu,  dans  ton  juste  courroux  ? 

Première  voix,  seule. 

N'es-tu  plus  le  Dieu  jaloux  7 
N'es-tu  plus  le  Dieu  des  vengeances  ? 

Seconde  voix 

Oîi  sont.  Dieu  de  Jacob,  tes  antiques  bontés  ? 

Dans  rhorreur  qui  noup  environne, 
N'entends-tu  que  la  voix  do  nos  iniquités  ? 

N'es-tu  plus  le  Dieu  qui  pardonne  ? 

Tau»  les  infaiits. 
Oh  sont.  Dieu  de  Jacob,  tes  antiques  bontés  ? 
Première  voix. 

C'est  à  toi  que,  dans  cette  guerre, 
Les  flèches  des  mâchants  prétendent  s'adresser. 

"  Faisons,  disent-ils,  cesser 

Les  fêtes  de  Dieu  sur  la  terre  ; 
De  son  joug  importun  délivrons  les  mortels, 
Massa.crons  tous  ses  saints  ;  renversons  ses  autels  ; 

Que  de  son   nom,  que  do  sa  gloire 
_  Il  ne  reste  plus  do   mémoire  ; 
Que  ni  lui  ni  son  Christ  ne  rognent  plus  sur  nous.  " 
Où  sont,  Dieu  de  Jacob,  tes  antiques  bontés  ? 

Tous  les  enfanté. 

Où  sont  les  traits  que  tu  lances, 
Grand  Dieu,  dans  ton  juste  courroux  ?' 

N'es-tu  plus  le  Dieu  jaloux  ? 
N'es-tu  plus  le  Dieu  dos  vengeances  ? 

Première  vnix. 

Triste  reste  de  nos  rois, 
Obère  et  dernière  fleur  d'une  tige  si  belle, 
Hélas  l  sons  le  couteau  d'une  mère  cruelle 
Te  verrons  nous  tomber  une  seconde  fois  î 
Prince  aimable,  dis-nous  si  quelque  ange,  au  berceau, 
Contre  tes  assassins  prit  soin  de  te  défendre. 

Ou  si,  dans  la  nuit  du  tombeau, 
La  voix  du  Dieu  vivant  a  ranimé  ta  cendre  ? 

Seconde  voix. 

D'un  père  et  d'un  aïeul  contre  toi  i  ' "  Hés. 
Grand  Dieu,  les  attentats  lui  aont-ilâ  iiaputes^'.' 


12 

Bito,  trio  et  chœur  d'enfant». 

Est-co  quo  sans  retour  ta  pitié  l'abandonne  ? 
Seigneur,  pardonne. 
Où  sont  les  traits  quo  tu  Innces  ? 
Dieu,  dans  ton  juste  courroux  î 
N'es-tu  plus  lo  Dieu  jaloux  ? 
N'es-tu  plus  lo  Dieu  qui  pardonne  ? 

On  CTitend  une  trompette  en  dehors  du  temj)le,  et  quelqu'un  dit,  êana  ehrmter  : 

Chères  sœurs,  n'entendez-vous  pas 
Des  cruels  Tyriens  la  trompette  qui  sonne? 

9»  Ouverture  dk  Guillaume  Tell — Orchoslre ROSfilNI. 

10»  Sixième  cnœuu  d'Athalie MENDELSSOHN 

Athnlie,  priw  dan»  le  piège  qu'elle  avait  tendu,  est  mise  à,  mort,  Joa»  eut  reconnu 
roi  par  tout  le  peuple;  et  le  chœur  termine  par  oh  il  avait  commencé,  en  chantaut  la 
grandeur  et  la  puissance  de  Dieu. 

Tout  l'univers  est  plein  de  sa  magnificence  : 
Qu'on  l'adore,  ce  Dieu,  qu'on  l'invoque  à  jamais  I 

G^OI>  S^VE  THE  <^XJEE1V. 
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